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NOTREHOMMAGB

Notre eitê est Javorisêe d un honneur
^ans exemple dans l'histoire ; elle de-
tient lesiège d'un gouvernement élran-
ger, elle donne l'hospitalité a la Bel-
giqne elle-mcme. Les circonstances
qous empêchent de nous enorgueillir
ce choix qui, nous dit-on, a été fait
par Ie gouvernement beige, mais nous
'saurons nous en montrer dignes.
Nos représeniants cl notre popula¬
tion ont tenu a salucr nos nobles Ixo¬
des des leur arrivée dans notre ville,
'maïs, pendant tout leur séjour parmi
nous, nous aurons a cceur d'etre les
inlerprètes da tonte la nation en leur
faisant sentir notre admiration et no¬
tre. gratitude.
Par noire accueil, nos allies cprou-
yèront qu'u/i coin de la terre de
Prance est fier de se faire beige pour
les recevoir le temps qu'ils le jugeront
Utile el pour leur donner, a travers
dears épreuves, le sentiment de la Pa¬
drie toiile proche.
Comment., en effet, ne serions-nous
pas remplis d' admiration et de grati¬
tude en songeant que la Belgique
tjjesi! dêlibêrêment sacrifice pour le
nvoit, cl qa'en se sacrijiant elle jelait
■son corps pantelant enlrc l'envahis-
petir cl nous l Elle ne pouvait pas se
faire d' illusion, en resistant au co-
losse aUeniand elle devait clre fatale-
ment sa première viclime. Avec un
pett de complaisance elle aurait évilè
tous ses maux ; Bruxelles n'aurait
pas même été souillóe du talon des
bolles allemandes, Loiwain et Malines
fi'auraient pas été délruites, Anvcrs
n'aurait pas été prise, lout le pays
'n'aurait pas été a Jeu et a sang. Cctte
complaisance était fadlilée, semble-l-
il, par le fait que la Belgique devait
ana large part de sa. prospérité cco-
momique a VAllemagne dont unc gran¬
de par lie du transit mondial se faisail
par Anvcrs.
Les Beiges n'ont compté ni l'or ni
de sang qu'ils allaient perdre petit
people pacifique, étranger aax que-
relles des grands, il s'est clressé d'un
four a Vautre en amies pour défendre
avee son honneur I'honneur même de
tout es les nations qui respectent en-
icore le droit qu'elles ont elles-mêmes
établi. Si la Belgique a beaucoup
perdu, son honneur est sauf, certes ;
ail fur el a mesure que son territoire
indépendanl s'est rétréci sous les pas
\de Venvahisscur , elle est devenue plus
■grande dans Vesprit das hommes, cl
cette grandeur Id, elle ne la perdra
plus jamais!
Mais ce qidil faut, el ce qui est no¬
ire (lette de reconnaissance a payer,
e'est que toute l'étendue de son terri¬
toire lui spit bientöt restituée et que
Pontes les ruines soient relevées. 11 ne
nous suffirait pas, pour nous sentir
soulagés d'un grand poids, que nos
provinces da Nord-Est soient liberies
de I'ennemi ; mais, tant que celui-ci
restera encore dans line seale ville
de Belgique, nos cceurs seront en
deuil et nos esprits resleront lendus
vers le même but, chasser Venvahis¬
scur.
Apr is, il faudrale chdtier, el quand
viendra l'heure du reglement de
compte, nous serons assure que la
Belgique sera largement javorisêe,
car rien ne pesera plus lourd dans la
balance que le crime inexpiable com-
mis contrc elle.
Nous savons bien, hclas, (que tout
ne se répare pas. . . En compensation,
si e'en est unc, nous offrons a nos allies
d'aujourd'hui, a nos amis pour tou-
jours le gage d'un altachement sans
limit e que le temps n' ajj aiblira pas t
A..

Caspar-Jordan.

L' abondance cles malières nous obli-
lge d reporter a demain la seconde
partie do noire article sur les Bou-
.mains.
>-ggag-.^',vsg..naB&MH, 'muh

Les Autricliiens snrpris
par les Monténégrins

\,R.7 octobre, les Montenegrinsont engagé
avec les troupes aatrichiennes la pins gran¬
de bataille depuis le commencement ds la
guerre, prés de Kalinovik,en Bosnië.
L'ennemi, 1'ort da 20,000hommes, esse,va
;<lecooper l'armée rnónténégrine operant
Alansia direction doSarajevo.
LesMontenegrins réus:<irenl4surprendre
jiflSAutriohier.s alors qu'ils march -denten
colonne et dans les premiers jours de com-
t>atlenr infl görent une prrte de 1,500hom¬
ines. L'ennemi, voyant l'impossibilicód'a-
vanecr vers Sarajevo, se rabattit stir Kalino¬
vik, laissant derrière iui 500 hommes més
on bloscés hes Montenegrins ont l it tin
grand nomlre de pmoaniers etcapUué itne
grande quantiió de munitions.
Una dépêche offieicliede CeUignéannonce
,que la balaihe autour de Sarajevoa continué
:le 10octobre. Les Autrichiews furent com-
plèternent détails et se retirèrent dan3 les
fmonlagnes.
LesMonlénéigringont captnré 30canons et
fait de nornhreux prisonniers. Léf
diijltuogtgerdu1,500boaimoj'

LA GUERRE
Sommaire des principaux fails relatifs

a la Guerre

SURLSFR0NTIÈREDUHORDEST
13 Oclobre.—A l'aile gauclie, notre of¬
fensive s'accuse dans la région d'IIaze-
brouck. Lille a été réoccupée par 1'ennemi.
Entre Arras et Albert, nous avanpons.
Au centre, nous progressons aussi.
Entre I'Argonnc et la Meuse nous avau-
g-onsau Sud de la route de Verdun a Metz.
En résumé, progrès sensibles sur tout le
front.

ENKLSACE
13 Oclobre.—Des combats heureux ont
été livrés par nos troupes sur la crète des
Yosges (région de Saint-Dié) et dans les
vallees du versant Est.
L'ennemi a subi des pertes sérieuses.

ENBELGtQUE
13 Oclobre.— Yendredi, les Allemauds
attaquèrent les forces alliées 0 Gand, et su-
birent des pertes importantes. Le lende-
main les allies prirent une vigoureuse oflèn-
ve et repoussèrent l'ennemi sur Alost.

ENF0L0GYE
13 Octobre. — Depuis dimanche, les
combats ont recommence sur la rive gauche
de la Vistule, dans la direction deVarsovie.
— La cavalerie russe a débouché dans la
plaine hongroise.

SURMER
13 Oclobre.—Les sous-marins aliemands
eroisent en Ballique. L'un d'eux a coulé le
croisseur russe Pallada avec tout son équi¬
page.

m LETHEATREM LARATAILLE

De Paris k Amiens
Un da nos confrères nous dit qn'ii a quitté
Paris en compagnie d'un taobo. C'est un
compagnon do route un pea bruyaat, mais
qui, vous aüez ie vcir, fait plus de bruit que
de mal. Commele train d'Amieos aliait sor¬
tie de Paris,lin taobe parut trés haut dans ie
clel,"se dirigeant dans la capitate, puis, tont
a coup, vira comme s'il avail apgrgu as vant
iui un obstacle insurmontable.
A ce moment, Ie train filait ses vlagt
küomètres a l'heure. Le tanba le snivit.
C'était le meilleur moyeu, saas doate, de ne
pas s'égarer, pivisque le train filait vers ie
Nord, puis pour engager sans doufo la con¬
versation, il lanf i une, puis daux, puis trois
bombss. Ii avail'-prisde pauvres civils pour
des troupes dereafort, et ii les canardaif.
Vers Greil, ie Tauhe obiiqaa vers la droits
et disparut dans le iointain. Ii faut, par le
temps qui court, de ces mcideots de voyage
pour vous permettre da supporter i'enaui
d'un long ehernin. Quant on mettait une
heure et demie pour aller de Paris itAmiens,
i! en faut sept aujourd'hui, et i'on doit s'es-
timer heureux de ca que les Aitemands
n'aient pas, dans leur marche sur Paris,
détériora davantaga la ligne da chemin de
fer. lis ne 1'ontcartamemeat pas fait pour
nous être agréable, mais paree qu'ils espé-
raieat t'ermement qu'ua retour ofï'onsif'de
l'armée allemande permettrait d'utiliser les
voiesqu'ils étaient dans i'obiigation d'aban-
donner.
C'est nous qui profitonsheureuseraent au¬
jourd'hui de cel admirable réseau da Nord.
Quand on écrira l'histoire de cette guerre,
ii faudra consacrer un eliapitre spécial aux
services rendus par le personnel et le ma¬
teriel des chemins de fer h la défensa du
territoirs. Onverra que parmi les factears
qui font gageer ou perdre ies batailles,
ceux-ci ne sent pas ies molndres, au con¬
traire. Quel tralie et quelle diversité dans
les transports qui se font nuii et jour i Ou
n'a pas ie droit de s'étendre ia-dessus,
mais voici, par exemple, un petit tableau
qni résumé tout ce chapitre qu'il faudra
écrire et quo i'cn peut brosser dès mainte-
nant.
Quand nous sommes entrés en gare de
C..., nous avions a notre droite un train
descendant vers Paris. Ce train transpor-tab
dos prisonniers bavarois ; a notre gauche,
un train montant vers Ie Nord emportait ia
cavalerie anglaise. Trains de ravitaiilement,
trains d'évacuation, trains de voyagours
marchent avec une réguiarité parfade, obéis-
sant d uno sorte da mouvement d'horloge-
rie.
Un des prisonniers parlait admirablement
Ie franpais. Une voyageuse le regardant avec
curiosité, il demanda è brüle-pourpoint :
« Madame,qn'est ce qu'on devient è Paris 1»
Et la dame de rénondre, un peu gouailiense:
«On vous attend ! »
On les atfendait cn effet il y a qnelqnes se-
maines, mais pas dans eet apprreil humilié.
Détailcurieux, recueilli par tons ceux qui
ont approché ces prisonuiers aliemands et
conversé avec eux, tous disent comme une
fable apprise par coeur qu'ils seront dans
trois jours a Paris, lis Is croient sans donte
moins fermcment aujourd'hui, mats ce chit—
fre de trois jours pour atteinlre Paris, ea
quslque lieu qu'ils soient faits prisonuiers,
leur a été indiqué par leurs officiers, et ils
Pont répété comme nne formule sacrée.
Nous avoos trouvé Amiens grouiliant
d'une animation presque joyeuse. Le cau-
chemar de I'occupation allemande ne hante
plus la ville. La pinie on les ongles des ha-
hitants ont déchiré ies affichespar iesquellos
le général gouverneur avait tentó de terrori-
ser la valeureuse cité.
Tout a été dit sur l'occapatïon de Iaville
paries Aliemands, sauf pent être que les
Aliemands avaient été exlrênument frappés
en arrivanl è Amiens, de constater dans la
ville la présence d'un trés grand nombre
d'hommes valides : «D'oü vient que vous
avezencore tant d'hommes ? disent-ils, tous
les rótres sont sous les armes ! » J'ajoute
tont de suite que pour les dédommager, les
Aliemands s'empressèrent de réunir les jeu-
nes hommes d'Amiens et qu'ils en envoyè-
rent donceraent dans les camps de concen¬
tration aliemands.
' esfip,Aaüensm|inteaantrespire.v

lil gpiln'
(AS OGTOBHB)

Par is, 15 heures, vcqud 19 heures.

Nos forces ont ropris 1'oiTensive des
régions d'Hazebrouck et de Béthune
contre des éléments ennemis compo¬
ses en majeure partie de cavalerie
venant du front Bailleul, Estaires, La
Bassée.
La ville de Lille, tenue par un déta-
cliement territorial, a été attaquée
et occupée par un corps d'e.rmée alle-
mand.
Entre Arras et Albert, nous avons
fait des progrès marqués.

An Cc*, s?,a
Nous avons progressé dans la ré¬
gion de Berry au Bac et avancé légè-
rement vers Souain, a S'Ouest de l'Ar-
gonne et au Nord de Malancour-t (en»
.tre l'Argonne et la Meuse). Sur Ia rive
droite de la Meuse, nos troupes, qui
tiennent les Hauts-de-Meuse a i'Est

Iff P.P

Le Hoi et Ia Reine
au milieu de leurs troupes

Lonüres,12oclobre.
Pendant les opérations qui se sont déros-
lées autour d'Anvers, la semaiae deraière,
le i*oiAMiert a dirigé, jeudi matin, vers
l'Onest, la retraite des troupes beiges qni
avait été ordonaée en raison da la supério-
rité nnmérique de l'ennemi.
Le roi s'est ensuits rendu k Oslendeavec
ia reine, qui i'avait accompagnó dans tous
ses mouvement?, derrière la iigne do com¬
bat.
II aoparait douieux qne ia reine veuiile
quitter Ostende.

La Résistance des Beiges
Londres(sourcebeige),13oclobre.

Les troupes allemandes parties d'Aïost
marchèrent sar Gand oü ies allies, qui atten-
daient leur arrivés, prirent i'ariiliarie aüe-
mando en enfilade ct obligèreat l'ennemi è
se retirer.
Samedi matin, les aliiés prirent l'offensive
et enlevèrent vigoureasemeat Ie? tranchées
allemandes 4 la baïonnette, obligeanties Ai-
iemands a se retirer sur toute Ia ligaa dans
sadirection d'Aiost.

Les Aliemands a Anvers
Loadrss,13oclobre.

Unedépêche d'Amsterdam a la Daily Chro¬
nicledit que ies Aliemands ne se iivrörent,
jusqu'üt présent, a Anvers, a aucun acte de
piihige.
Lessoldats éteignent les inceadies. Les Al-
Iemands seraisnt heureux dg voir revenir ia
population.
La plupart des soldats aliemands soat ac-
tuellement campós dans la viile.

La Russieenvoie ses sympathies
a la Belgique
Petrogrsd,13oclobre.

La municipality do Moscoa a téiégraphié
ses condoicances au roi des Beigesa i'ocoa-
sion de I'occupation d'Anvers et a exprimè
son admiration pour l'héroïsme du rei et
du peupie.
Les offrandes en faveur des Beigesaffluent
è !a légaiion du consulat de Belgiquea Pó-
trograrl. Une adresse recouverte de 50,000
signatures a été remise au consul de Beigi-
que.

m COMPLOTÜ0N1REü FRANCE
Cssablanca,13oclobre.

Ou annonce la décoaverie a Casab'anca.
d'un complot fomenté par des Aliemands.
Onposi,èdedes preuves que ces individus:
fourmssaiest-des armes aux rebelles et leur
donnaient des instructions en vue d'un sou-
lèvenaentgénéral.
Qlatorze de ces espions, parmi lesquelsle
consul d'Aulriche, M.Brandt, vont êire dé-
iérés devant le Conseilde guerre.

Dans la Région Alsacienne
Genève,13octobre.

Au cours des combats qui se sont dérou-
lés dans les vatlées de Saiat-Amanin, de
Munster, de Bruche et le long des crêtesde
la région de Saint-Dié, les Aliemands ont
subi des pertes trés sérieuses.
Les troupes recrutées dans les Alpes ba-
varoises out été refoulées dans les hauteurs
de Saales.

la Guerrea l'lndnstrie
et an Commercealiemands

Bordeaux,i3 oc'obre.
Le garde des rceanx a adressé aux procu¬
reurs génëranx des instructions leur confix
mant les ordras antérieurs de fairo proceder
4 la saisie et 4 la raise sous sêquestra de
toates valears mohilières et immobilières
dépendant de maisons allemandes, autri-
chiennes et liongroises pratiquant le com¬
merce, l'industrie et Pagnculture en France,
que ces maisons aient ou non cessó leurs
opérations depuis la declaration de gnerre,
même au cas oü eiles auraient dissimulé
leur véritable identité en prenant la forme
de Société franfaise ou se seraient abritées
sous le couvert de tiers dg nationality fran-
ostUe,aliiéeoaaeutra/- v* —

de Verdun, ont avancé au Sud de la
route de Verdun a Metz.
Dans la région d'Apremont, nous
avons gagné un peu de ter rain a notre
aile droite et repoussé une attaque
allemande a notre gauche.
A ïioSr© aile cl volt©
tTessgtes el A.Ssfsee

Pas de changement.
En résumé, la journée d'hier a été
marquee par un progrès sensible de
nos forces sur divers points du champ
de bataille.

Eïïa Cralicie
Les corps autrichiens foattus en Ga-
licie tentent de se reformer a 40 kilo-
mètres a l'Ouest de Przemysl.

Paris, 23 h. 45, rem a l h. 15.
Rien a signaler, sinon une avance
assez notable dans la région de Berry-
au Bac.

tePertesAilemanfles
i

Les deraières troupes ailemandjs ent
maintenant évacué le gouvsrfiement da Su-
waiki, emportaat avec eiles da nornhreux
objets de valenr, mais sans avoir eu ie tarups
dbur-aisser ie paiemaat da l'indemnité da
10Ö.ÜOI)roubles ("250,000francs).
Les pertes allemande 4 ia bataille d'Augus-
tovvsont estiméps 4 60.000hommes.
Suivant ies dépêches du front, los Autri¬
chiens capieiit ies procédés aliemands en
niiiisant ie telephone comme moyen d'es-
pionnaga.
C'est ainsi que les Russes entrèrent un
jour daas nne église oü iis furent trés cour-
toisement repus par un véaérable liseur de
psaume et accideuteilement ils döcoavrireat
qu'il y avail dissimuiésous ia tabla uu téié-
phoae de campagne. Le liseur da psaume
était un officierautrichien déguisé.

Berlinignorela vérité
Loaches,13oclobre.

\i Eveningdit qn'a Berlin las affaires et ies
plsisirs snivent leur cours ordinaire.
Le public ignore totalement les événe-
ments, mais Bétément militaire ne se fait
aucone illusion sur ie rësuliat final de la
gaerre.
Le journal estime qne lorsqna la vérité
sera counuo, il y aura en Aliemague de
grandes manifestations d'indignation popu¬
laire.

Sous-Marinshkmandsdansla Baltlps
Felrograd,13oclobre.

Ua communiqué du grand éiat-major de
la Marinedit que ia présence de sous-marins
ennernis ea Baltique fut signalée le 19oclo¬
bre. Un sous-marin attaqca, dans la mati-
aée même, le croiscur atniral Malcarow,lui
lanpant plusieurs torpilles qui ue lui causè-
rent aucun dommage.
Le11octobre, vers 14heures, les sous-ma¬
rins eanemis attaquèrent las croheurs Ëayar.
et Patlada qui montaient la garde dans la
Bütiqtse.
Malgré le fen trés vif de l'arlilierie des
crcisaurs, un sous-maria rénssit a coaler le
Pallada avec tout son équipage.

1.^© «1© Przeiaysl
Petrograg,13oclobre.

Le siègede Przemysl progresse ; l'arlilie¬
rie russe détrult rapiacmaat tous les ouvra-
gss de ia ferteresse. Les forts résistent éner-
giquement. La garnison n'excède -pas trente
mille hommes.

UiigProleslalioiidesTolièquesdeRussia
Varsovie,13octobre.

Les Tehèques de Russie protestent dans
les Journaux contre la combioaison trialiste
de l'Autriche-lIongrie et de la Bohèmequi,
selon les broils lancés 4 Budapest, serait
étudiée en Hongrie.

LEB HOPITAUX RUSSES
Pctrograd,13oclobre

LeComité des éditions populaires a remis
a la Croix-Raugemille collectloas de livres
et de brochure? pour les bibliothèqnes mi-
litaires et les höp.taux da Petrograd/Moscon
et Kieff.

LeNouveauHoideEoumasie
Bucarest,13oclobre,

Le roi Ferdinand prêta serraent bier de
vant le Parlement.
II reed nn accueil chalenrenx.
Oa applandit notamment le passage de la
déclaration oü i! disait qu'il servirait son
pays en bon Roumain.

L'Atütude de la Roiimanie
Pefrograd,!3octobre.

Onmande de Bncarest que niêrne parmi
les Roumains partisans de l'Autricha on es-
time que ia convention signée par le roi
Charles avec l'Autriche et UAüeraagae va
perdre de sa valenr et que ia Ronmanie ne
sera plus entravée dans ses déeisions utiles
a la cause nationale.

MORT DU PRINCE OLEG
Petrograd,i3 oclobre.

Lc prince Oleg snecomba hier aux suites
brie sqs hisssuieSi

SA mm

AU HAVRE

le GouvernementquitteOstende
Bordeaux, 13 octobre.

Le gouvernement beige, pour assurer sa
liberté d'action, ayant décidé de se rendrc
en France, tous les ministres, sauf le mi-
nistre de la guerre, s'embarquèrent dans la
matinée a Ostende pour ie Havre.
Le roi Albert demeura a la tète de son
armée et le ministre de la guerrc reste pro-
viseirement avec lui.
Les autorités d'Ostende assurèrent l'éva-
cuation de taus les blessés convalescents.
Le gouvernement franpais prit toutes les
mesmes nécessaires pour l'installation des
ministres beiges au Havre dans les meil-
ieures conditions possibles.
Le gouvernement beige jouira de l'exter-
ritorialité ; il bénéüciera des mêmes droits
que ceux donnés tiu Saint-Siège par l'Italie
dans ies lois garanties.

LeMinistretielaMarineest chargéde le
recevoir
Borde8ux, 13 oclobre Rffieic!).

Le gouvernement beige 11etrouvant plus
en Belgique la liberie nécessaire pour le
plein exercice de son autorité, a demaudé
l'hospitalité a la France. Ii manifesto le dé-
sir de transporter sa résidence au Havre.
Le gouvernement de la République ré-
pondif aussi tót que de même qu'ii confoud
dans sa sollicitude les armöes beige ctfran-
caise, il reccvra de tout coeur le gouverne¬
ment beige. II lui assurcra avec la plönilude
de ses droits souverains.le complet exercice
de son autorité et de ses devoirs gouverne-
mentaux.
Le ministre de la marine s'est rendu au
Havre pour recevoir ie gouvernement beige
qui doit arriver aujourd'hui.

In TélégrammcdeM.deBroquevilie
Bordeaux, 13 oclobre.

M, diaries de Broquevilie, président du
Conseil de Belgique a envoyé le télégram-
me suivant au président de ia République :

Duakergue,13oclobre.
Au moment oü la fortune des ar-
mées lo mène sur le sol hospüalier
de Sagrande nation amie de ia bel¬
gique, fa gouvernemsnt du roi a
l'honneur de présö rster au chef de
l'Etat i'hommagede sas sentiments
trés rsspsctueux et la prie de vouloir
bisn aocueiilir i'expression de sa foi
inéhranlable dans la triompha du
droit. H se réjouit que la France»
unie a la Granda-Bretagne et a la
Russie, en soit la gènéreux et fier
champion.

Gh. de BROQUEYILLE.

LaEéponsedeM.Poincaré
M. Poiucaré, président de la République,
a répondu en ces termes :

Bordeaux,13oclobre.
Comma j en ai donné personrsel-
Iement l'assurance a Sa f\/!ajesté la
roi Albert, c'est avec fierté que la
France acoueillera aujourd'hui sur
sen sol ïe gouvernement du noble
pauple défendant avec tant d'hé-
roïsma son indépendanca nationale
et le droit public outrage.

L.e gouvernement de la Répu¬
blique ne sépare pas la oausa de la
Belgique de celle de la France et a
pris toutes les dispositions néces¬
saires pour que le gouvernement
du rol conserve, dans la ville du
Ravre, le iibre exercice de ses pou-
voirs.
La certitude de la victoire finale
aliègera, pour vous comme pour les
départsmenis frangais encore ert-
vahis, i'éprcuve passagère dont no3
pays sortiror.t plus élroitement
unis, plus forts et plus grands que
jamais.

Raymond PöiNGARÉ.

L'Ari'ivécau Havre
C'estavec un ,vif sentiment defi-i té mêlé
d'uae poigrianteémotion que noire popula¬
tion a appris, hier matin, que le gouverae-
-tnent avail ehoisi noire vilb-pjur scrvi- de
résidence a une partie du gourerueraect
beige durant Ia période d'occupaliou élran-
gère 4 laquelle est soamise ia valeureuse
Belgique.
Aussi, vers 5 h. 1/2, lorsque le steamer
Tieterde-Coninck,4 bord duquel se trouraient
plusieurs ministres, vint a passer dans les
jetées, une chaleireuse oratio a fut faite.
AGh. 3/4, Is navire venait se ranger dans
le bassin Ballot, dsvant le hangar V ok
s'étaient rendues les nolabilités venues pour
saluer nos botes.
A leur lêle se trouvaient M. Augagneur,
minisire de la marine ; M. le contre-amiral
Cliarlier, gonverneur de la ville ; M Brelet,
préfet; M. Drindsiii, eénstau? ; MM Juies Sieg¬
fried et Ancel. députés ; M.Morgand,maire
du Havre ; M.Plichon, adjoiut au maire de
Sainte-Adresse; M.Iloefkens, consul de B?l-
gique, et les consuls des puissances alliées ;
MM. les officiersdo la place, les conseillers
généranx ei d'arrondissement, les membres
des raunicipalités.
Les honneurs sont rendns par des déla-
cbements des troupes de ia garnison avec la
drapeau du 24«régiment territorial.
A bord du navire, un detachement dn gen-
darm«"ie beige, rangé sar le pont-prome-
menade, presente les armes.
Lorsque la passerelle est posée, les per-
sounages officiels montent 4 bord, ies pré-
sentations ont lieu, suivies d'un court"ea-
tretien dans l'un des salous duprquebot.
Peu après, les ministres beiges, précédés
par les not ibiiités locales, s'avanceat sur la
passerelle, les ciairons sonnent aux champs,
ies tambours haltent, tous les assistants so
découvrent ei les voyageurs gagnent ies lan¬
daus et les automobiles mis a feur disposi¬
tion.
Un coriège se forme, prëcédé de gendar¬
mes et de chasseurs 4 cheval et c'est au mi¬
lieu d'nne foule compacte, qui aeclame vi-
goureusement la Belgique et ses représen¬
iants, que s'effectue le défilé 4 travers les
principales voies de notre cité pour gagutr
le Nice-Havraisoüdes logamenfs orxtété pré-
parés pour recevoir les ministres et leurs fa¬
milies.

UucAdressedesDéputésdcIaSeine
Paris, 13 oclobre.

Au cours d'uue réunion, les députés dc
Ia Seine ont adopté un ordre du jour dans
lequel ils décident d'adresser au gouverne¬
ment beige, qui vient de s'inslaller au Ha¬
vre, ainsi qu'au roi Albert, au nom dc Ia
population parisienne, l'expression émue
de sa profoude admiration.
Une délégatian se rendra au Havre pour
remettre l'adresse au gouvernement beige.

Les «Taube» en Bbman&ie

Lundi, dans la c'aire Inmière du matin,nn
aeroplane allemand a survolé la région. II
est vemi jusqu'anx partes de Rouen, mais
bien peu de Rouannais l'ont apergu. II a
viré au dessusdo Darnétal. C'est4 peine s'il
a obtenu un succès de curiosité, car il n'a
intimidé personne. II volait 4 plas de deux
mille mètres.
C'est 4 dix heures et demie environ qu'on
entendit le ronfleroent du moteur. I! venait
do ia direction du Nord (son passage fut si-
gnaïé 4 Dam^ioire et 4 La Feufilie). Les sel-
dats qui garment la voi9 du cbemin de fer
l'apergarent, qui jetait au moment oü il tra¬
versal la .route de Siiut-Jacques, deux ion-
gnes basderalles aux contours allemanwes.
Puis, 4 toote afture, il continua sa ronte,
accompüt un virage savant et repartit, com¬
me il était venu. Sa visite n'avait pas été
longue. Cmq minnles plus tard, il ntétait
pins a l'horizon qu'nn petit point noir.
On se mit aiors 4 la recherche des « ca-
deaux » si généreusement offert? par le
« Boche»anonyrae. L'un d'eux fut raraassé
dans la prairie de M. Duthil, herbager.
Cette prairie est située 4 peu de distance
du champ de lir, prés d'un passage 4 ni¬
veau.
A l'uno des extrémités da ra ban noir,
bianc et rouge était une plaque de plomb
qui maintenalt cette proclamation :
« Citojens Frangais,
» Onvons trompe. Anvers est pris, ainsi
que d'autres villes. Verdun va tomber entre
nos mains. Cesera bienlöt votre tour.
» MMUz-vousde la petfitLe des Anglais
qui font tuer vos fiis dans leur intérêt. »
V i!4 lout l'cffot que le « Taube » a pro-
duif cliez nous.
Un avion a, parait-il, survöié Rouen dans
l'après-midi, mais on n'a pu distinguer s'il
était francaisou allemand.

#* #
Un autre Taube est passé lundi, dans la
matinée, au-dessus de la ville d'Eu. II portaitunQriilammeauxcouieursahomandos.

LeCapitaineAlfredoMarinelli

En annoncant l'arrivée dans notre port
du steamer transallantique Espagne, nous
laisions connaitre que co piquebot avait
ramené uncertain nombre de nos compa-
triotcs aUeints i>ar iears obligations mili-
taires.
II convient d'ajonter que sur Ie mcrne na¬
vire avaient pris place plusieurs étrangers
désireuxde venir s'emöler sous les drapeaux
de la France,
Parmi ceux-ci, une figare liès originate,
dont nos concitoyenspourront voir les traits
4 notre vitrine.
Locapitaine Alfredo Marinelli, originaira
de Lecce,a eertaineni3nt Fame d'un gaer-
rier, car depuis piusieurs années, de sa pro-
pre volonté, il mène son existence 4 travers
les camps et respire I'odeur de la poudre.
Dans les rangs des grecs il prit part 4 la
campagne des Balkans, et fut notamment 4
la hataille de Drisco les 9, 10et 11décenabre
1912.
II fat successivcment aide de camp de
Ricciotti et de Peppino Garibaldi, pais, anx
cótflsda prince Nicolasde Grèae. Son acti-
vité lui valut de.recevoir i'ordre du Mérite
de guerre.
Depnis la paix, I'ardeur combattice dn ca¬
pitaine AlfredoMarinelliI'avaif enlrainé aa
Msxique.Adjudantdu généralVilla, a Mexico,
il commamia Fartilierie a la prise da Toréon.
Dès son arrivée au Harre, le capitaine
s'est présenté au bureau de recrutement et a
passé la visite réglementaire. II va être dirigê
incessamment sur le 2« bataiilon dc la ló-
gion étrangère, oü il do:t reiroaver Gari¬
baldi.
Détail parlicnlier : le capitaine Altrede
Marinelli, qui professe un veritable eulhou
siasmo pour notre pays, a perdu deux d<
ses iróres dans la guerrc de TTipoiitaine.Ct-U
n'a pas reiroidi son amour pour la batuilia,

■A'

AB DEL AZIZ A PAU
Psu, 13oclobre.

Ab del Aziz,ex-sultan du Maroc, est arrivf
^aujourd'hui 4 Pau, prorenanl do



ie Petit liavre — Mercredt 14 OeioDiw 1914
Au

Rome, 13oclobre.
Lrt cardinal Pierre Gisparri est nommé se¬
crétaire d'fiföt du Saiat-Siège.
...

LePorlogalellesAliiés
gnKint une dépêche de Berlin, l'Allema-
gne s'aitrnd è lont moment a uno declara¬
tion de guerre du Portugal,
Le consul du Portugal a Francfort a quitté
kón {Oite,
fr~— ' r" '

l'AppellesAllemai^s
AUÏ «NATIONSCÏYILÏSÉES»

'?ipns Tfiiöus dé fécoTOif ld. leste complet
lê S!« Anpöl mix nations ciVLisées #, Hons
ffoVnns Üe*oif féproduirö co cuc'iens docu-
fflë'ii êd#Fë iöéftUërt Futnee qtiö las Intel—
lêëltlpjs aiA!létt<t{!ii8les plus reputêsoat en-
föi'é da»s totis les Jfoyaêlfangers !
Ï3n qtia'ité da rëörésSölüiits de la Science
fitüë I at è aileiiiandSi uOUSSduksignég protes-
tü»i§ FöieniieliéniéfU déVantlethOede civilist)
tiontré ies nien-ringés et lés CalorunUs dönt
Vihsr linèfTtii tèiilr-iUdêsatii' la josto et bonuO
edijsé ds i'Alismagnö dans la terrible latte
fint nous a. été impd*é» trt qui tie menace
rien de meitu que notre -Misicncc. La main
ébö des ëvéöêiiietlts s'ést ehafgèe de réfuter
fteité pi optfgavttlé RtelUöiigèröy qui n'an-
fimfij.Giqtje des défeitnS allemandes, Malsou
fi'tjia irsïsitie .tpi'awc plus tPardeur è dé»a-
Ittfer la "vérilèet ê Bobs rendre ódièux. G'est
88fj'lrë bel Machinations qr.è «ous pfötftS-
Ifms a iisüie voix { et cêtlc voix est ia voix
ÖöLavCriié-.
i\ H'-ïi }tt<i'"St qye j'AlleiftUgbê. ftit ptovo-
8WCtjeitc goeFpe. N' ja pësqtqL fii ie gdtivef=
iigmpbL.Bi i'éiupëreur aüf'iüalids. tut i'ont
veuhiê; -jtmiB*aud'er|iie| Hiostiëut; jiisqtt'aux
Lnüés 'da vb^ibiè-, j'Afrettïegne a fuile pour
i ipépuiteïi da lij pats-, Lê uitwas ewtiêi' u'a
tjo'S Ë'ëêF (i'apiê§ !ës pf'éiivës fin® lui four-
Hfcstml'tesfifieutiiemgautbeiHiitues.Maintes
luis pemlafti§astrenttede \i«gMx sag
6'ui'ieumeUaêativegaraéla pat*)feit que
ttiaintinioia wolatuiehtisiwèmesout ra-
ieéniiU;li§öubliPül«beert emptM-enisqo'ils
ttsuuwoiiipaiapa Mtiia,a êtê pendantde
löUjUiéSaRueegi'oltjstaeleursrailleuesprn=
vmpiörgjHjuen?meur inébrantabicde la
Bais-,fjau'eaiqiratsifibffieBtbütl fut me*
iiseaii'aberdet rttsrpiéensuitspae trois
fiauilvs pii!sr-arrc?sen erobtise-ute, que «oli e
Jtenple s'est leve oom trie Ito söui hointno,
ii üVsl pis vpiii que wotis nvons uo'é crl--
mineiiement la iieutratité de la licigique,
Rous «tons la prenve irréeiissbio que la
Francs et l'Aiig'etorfC, Sürrs do la eonnb
Vence de ia U-igiquei êtaient résolues A vlo-
Ier eilrs=ttièmo3 ce>.(eheutralitê, Do la p3rt
fle nctre pairie, éVtit êié comntcttre tin sui¬
cide que de He pas prendre les (levants,
fl n'r?l pits rrai que nos solda'.s aient porté
aHéiivle 6 ia vie on enti iiietrs d'tin seul ci-
4t)}eti l)ei|ö sans y avoir eté loreès par la
dure tifccssHé d'uijft defense legitime. Car,
PB debit dé bos svertisseiTrnnis, la popula¬
tion ?>a eessö de titer fraitreusenieut sur
hOn iftnrpeFp-a-hnrliié brs ibvsHrs et ft égorgê
Irs tuPdrt' its dna» t'rxercice de leur prol'es-
tiên bliêMSttle. Ön ne sanrait Cotmuetire
6 infamie pbië grande que de passer sous
fHettèi? lés.Rltticités do Ces nssasslns el d im-
tniier i\ C!ime öut A'L mauds la juste puni-
(iöi! qu'ils tö SOnt Vus forces d'irii gcr d dos
bit»d.is-.
ii n'isi pna mi que nos Iroopps slent brn-
isif-tnetii dcirtiif ldiitaim. Prriidetneni as-
Éfliliirs dans Icnrfi oabttiiiueiiicnb par mie
population tn ftsrémq eüos ont cd, biea è
.tiönlfö'ecètir, iisct' do tépréfaiHos et canon -
lier lino Rsflio tla !a villa, La jü us grande
twl'iie be I.oiivein est restée intacte. Lo cé-
lèbro böli'l de viile o. t onüèrcmcnt conser¬
ve au pfiril do leur via, nos soldals l'ont
proirgé to uro les flammes. — Si, dans cello
guerre terrible, des oeuvroa d'arl ont été dé-
truii.es OU 1'èliitciU tin jour, voilft ca que
tout Ailctiiaiid döp'oicra cerlainenicji.t, ïout
«« coiuestaiit auoune ad-
.VGnation Güns nötre amour do l'art, nous
ïefusous énergïqncment d'acheier la con-
ÉGrvnilon d'une couvre d'art au pris d'ane
dófaiio do tios arnic3,
11n'est pas vrai que nous fassions la guerre
fin mépris du droit des geus. Nos soidals ne
committent ni actes dlndisciplino ni craan-
tés. En revanche, dans l'Est do notre pairie,
la li rro boit le sang des femmes et des en-
fan Is massacrés par les hordes russes, et sur
les champs do bataillo do l'Oise, les projec¬
tiles duin-dam de nos adversaires drchirent
ies poitrines de nos braves soldats. Geux qui
s'ainent aux Busses et Serhes, et qui no erai-
gnenl pas d'exciter des Mongols et des nègres
contre ia race blanche, offrant ainsi au
monde civilisó !o spectacle le plns hontenx
qu'on puisse imaginer, sont certainement
lrs derniei s qui aient le droit do prétendre
róle de défenseurs de !a civiiisatioa euro¬
peen ne.
11n'i'st pas vrai que la latte contre ce qu'on
op; ebo no. re militarisme ne soit pas dirigée
Cuii re noüe caiture, commfe le prétendent
Mos hypocrites eunemis. Sans soiro milita¬
risme, notre civilisation serait anéantie de-
puis longtemps. G'est pour la proiéger que
éc militarisme est nédans notre pays, exposé
com me nul autre ê des invasions qui se sont
rcnouvelées de siècle en siècle. L'arnaée alle¬
mande et le people allernnnd ne lont quhin .
C'cit dans ce sentiment d'uiiion qae trater-
Siscnt aujonrd'hui d: s hiiilions (('habitants
oans distinction de culture, de ciasse ni de
parti.
Le mensonge est l'arme empoisónnêe que
■nousne pouvons arracher des mains do nos
ennrmis. Nous ne ponvous que declarer ê
haute voix devant Ic monde eniicr qu'ils
rendent faux témoignage centre nous. A
ivous qui neus Conuaisscz et qui avrz été,
comme roos, iesgardiens des biens les plus
précieux de Dhumanité, nous crious :
Croyf-z-nous i Groyez que dans celto Intieno - — • »- - ' -- •-
en .
Beethoven ei u un ivmt est ai ssx sacrê que
son sol et sou foyer. Nous vous en répon-
dc-ns sur r.otre nom et sur notre honnenr.
(Cctappo!est sienö de noms les plus illüalrés
Be l'AU<'ii!ague arliste ft ssvante. No pouvant les
Ion r.er tous, nous citons ceux qui sont le plus
•onnusb
wilhelm von Bole, directeur gönéral des
musées royaux do Berlin ; Bujo Urenlano,
pr >l' sseür d'économie politique, Munich ;
Franz von Dcfregger, Munich ; Richard
liehruel, Haiubourg ; Adolf Dsissuiann, pro-
Icsscur du thèotojie protestante, Rerun ;
Rudolf Eacken, piofesseur de plntosoi hie,
lean ; Ludwig Folds, Uorlia ; Ernst llrcckel,
profes sear do zoologré, fótva ; professeur
.uhjff von Harnatii. dirtCtcurde la hihlio-
théq'ue rovale, Renin ; Gerhsirt llauptmanu,
Afmelendorf ; Max Klingtr, Leipzig ; Paul
Lauand, professeur da droit Strasbourg :
Karl Lamp-eelit, professeur d'histoiro. Lerp-
;. v ; Max Liebermann, R -rlio ; Franz von
L'sz1, pr. fesseur de droit, Berlin ; Peinrich
fforf, profecseur do ph losophio -romane,
Berlin ; KricJrich Naumann, Retlin ; Waller
I-'crnst, professeur de physique, Berlin ;
V/:!hcim Ostwa'd, professeur de ehuiiie,
Ixipziff : Max I'lunc-k, professeur de physi¬
que, Benin ; Wiiheim HornIpen, professeur
do physique, Munich ; u„s!av von rehmol-
ler, p ofessnur (l'fconotote politique, Berlin ;
Martin Sp'aha, professeur d'hlstoire, Slras-
l»our„' ; Fianz von Flunk, Munich : Hermann
Euderniann. Berlin : llons'J'homo. Karlsruhe ;
w.ihclm Triibncr, Karlsruhe ; Siegfried Wa-
K"f r, Bayreiilh ; Félix von \Voibgartr.er ;
V>:i.ie!njWi; de,!j .nd. professeur de philoso-
puie, Heidelberg ; Wlihehu Wurdt. nmfes-
de ohilosopl.io, Leipzig.

LE HAVRE
«POURNOSSOLDATS»

1Ö« LISTE
M. T.aproste.y, Gonfrcville l'Orcher. .. . F.
M.Dumont Duval, Orcher
Association des anciens éiéres et amis
de 1'EcoIe dogareous dr-s Acacias..
Fonderies liavraises (souscripliou heb-
dornadaire)
Directeur, employés et ouvriers de la
Sociélé des Corderies de Ia Seine
(2' verseainnt.)
M. Eugène Josse, 23, rue Gisillaume-Ie-
Gofiqüé'aht
Souvenir E. D
M. Terrihlon, 5-3,rue Guslave Finuüsrt.
Mile Sermaiue
M. Beüonte, 98. rue de l'Abbaye
Georces et Maurice Godin, ), rua Nar-
eisse-Derouvois, Sanvic
Souscriplion des ouvriers du quai de la
Girohrlc de la laaison Ambaud,
Grandury et Grieu)
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guiarisera la situation des intéressés confor-
mément aux prefcriptions règlementaires
de l'insfruclion du 20 juin 1010». II demeu-
re entenda que cct ollieier supérieur prccé-
dera è cetle operation de concert avec le
Commandant da bureau de recrulement
administrateur.
» Pour Ie ministro et par ordre :

Le Ikutenant-co'.onel, directeur del' infanterie,
» Signé : Martin. »

Total. .
Listes

F.
p;écédentes

SM
38.811

Tolal au 13 oetobrc F. 37.383 S3

Bons ca IVatnro
Tricots do tetne, chaussettes tie laine, gar.ts de
laine, ceinturns de flaneile ei de laine, cctiosritirsi
do laine.
Anonymo; MmoAdler, Hotel Frascali ; 11.Rnaile
Deruty, (1, rue de la Loire ; Associalior. des an-
ctens Aleves et amis de i'Ecolo de garfo.is des
Acacias ; Anonymo ; Les Gh'aussnres Pottier;
Slme Vvo D. Sinvage-Lefebvro, liarfïeur ; MHe
M. L. II. M. Boutq h-ibis, rue Bernard m-d^-Saint-
l'lerre ; Mme WoolloU, avenue Atphense-XHI.

line CoaicrfKpp sï «•Mme ,2ssTc»
Sic «{Sï'xeit

Mme Jules Siegfried iera aajonrd'hni mer-
credt, &deux iienrcs trois quarts précises,
au Itiihan Bleu, IS), place de rArsensi, une
Causorio 'spécialoment d-stin6e aux femmes
sur Nos devoirs cclucls pendant h guerr-e.

IWéej't'ou Champ d'K»itaeitr
AsllifiR Prunier, agé de 2i>ans Apeine, et
fl's (Ie nolre éslimè coi citoycn M. Adrien
Prunier, rcccveur d'octroi en reiraite, est
nmri h !'enne mi,
Lo jeune Adrien P/unier, marié il y a
molns d'tin an, fat ;ppe!ó des premiers
comvno réserviste au 28') régiment u'uil.-.n
terio,
II rcmplissait avec zèle et courage ses (onc-
lions do brancardier devant uno Danchée
onnemiö, pendant les tatailtes qui se ii-
vrnieut attiour de Reims. Et tandis qu'il
accomplissait son devoir, au preinitT rang,
il fut, dans le court instant d'acffiiimia d'un
combat, atieint de deux balies, morteile-
menf.
Trois de ses camarades, qui se trouvaienl
r.on loin de lui, out annoncé Ia nouvelle de
sa mort a sa familie, attestant qu'il fat
Ifichement frappé par un ennrmi qui uc
respecie lien, ni personne, — non pas neme
ceux qui vootau secours, indisiincicment,de
ton a les maiheureux bleasès. . .
Nous adrtssons A la jeune femme du vail-
lant Adrien Prunier, Ason pare et Asa more,
si doulanreusemeiit éproavés, le témcignage
êmu de nos sincères condoléances.

K®b

Signaions los soidals biessés francais sui-
vauts qui appartienucn.t Anotre region ;

A Venaómo
lyete— MM Alexandre Leprestre, de F!o-

eufs, dn 271»; Gaston Dupré Teitier, de Stint-
Retny,MaorlcoQucvalde Saiol-Nieofas, du v.83»;
l.ouis Joseph, du Foucarmont, du 319'-: liippolyte
Duhost, d'Aumsle, da 271»; Albert Voisaa, 'do
Gntiidconrt,du 234».
MMAnibhue Leleilicr, de La Lende, du 3D»,
blcssé S la jauj.bedroite ; Faustin Prévost, d'Iqo-
viile, du 230', slteinl par des éclais il'cbus ; Fer-
nand Touzin, do Frcnewc-su'-Rwte, du 2-34»,
hh.'Ss^par ur<jJ)-Llp.-y«u-hii CnnUvd
!». uaseours-DcSïïérè?, pro'prlélaire è' Öuifiy-fé-
Yicomfo président do la Gusso régionale «gricole.
engagö a 63 tins, au déöut de la guerre comme
sergent au 319»fletigfle, a dé, Je 30 sept- mbre,
«Hcint par trois halles et ssseZ grièvemeMblessé,
parlicolièrcmciit A la cheviilé, M. Desceurs-Ae-
sacres s'élalt déja engegó en :
huit ars.
La médaille militaire a été
champ de bataiile a ce brave.

A Rouen
A l'iiöpilal Lamame— II. Baptistc Meslé, du3ê'.

A Couïommiars
de i'Epée, n Diöppe, du 74»

I?ïé4Ï(ïS?l« ftuSbaire
AI. Henri Beaucossin, sokiht do ia clssse
1913, appartenant au 74» regiment d'infan-
terie, ct clont ies parents demeurent a
Rouen, rus Pajot, a reqn la médsiiie mili¬
taire sur ie champ de bataiile ; malgfé Ie
danger qu'il ccurait, M. Baaucousin a rénssi
A raniener sur ses épaules soa adjudant
blessé.
Pani comme caporal A la guerre, M. Ilenri
Baaucousia a été promu sergent.

Atï« awx !2«ïg<'fs de Ia Ckiise S©ift
Le iiinienant-coionei, adjoint d'éiat-major
Godts. commandant le Centre d'insiruction
de la ire division d'arméc beige, a i'honneur
de porier a ia connnissance do ses co rapa-
triotes de la classe de 1914, habitant actuel-
Icment la Normandie, qu'ils sont invités a
se présenter a sea bureaux AFecamp (Hotel
du Chariot d'Or. place ïui-rs), dans ie plus
bref délai possible, A 1'clV.t d'êlre incor-
pocc-s.

In* I5i-wlT'ée IHasees
Ecole tie FjHss rue Beauniarehais
La rentree dos classes aura lien samedi 17
courant, a 8 h 20, a l'E:ole Maternelie, rue
G.-lirindtau, pour ton to3 ies classes indis-
linctement.
Les é èves Ic3 pins jeanes se réuniront
dans iejardin de i'Eglise, a 8 h. 1/4, pour se
renlre A f Ecole sous ia conduite d'ane de
lours m i'.rcs ei.
La 'directrice recevra Ies parents merer -di
ct vendredi, de 9 he ares a mid!, rue Beau-
marchiis, et dans la suite a i'Eaoie Mater-
neiie rue G.-Brindeau.

Ecole de Filles rue Gust ave- Brindeau
La rentréo des cia=s-:s aura lieu samedi
17 courant, A I'heure ordinaire.
Los inscriptions seroat reqaes vendredi
If], de 10hsures a midi et de 2 heures A
4 heures. ^

Efele Frsiitjue i'elssssale «Its Havre
Le maire de !a ville du Havre a I'honneur
d'infdrmer les families que ies cours do
l'Ecoie Pratique coloniale recoratiienceront
Ic lundi 19 oclobre courant.
Les eind dais sont priés de faire parvenir
d'nrgence a la mairie, bureau de i'instruc-
tion publique, leur demande d inscription.
Dos bourses, d'une velear de 500 francs
chacuae, peuvent cire attribaées aux élóves
do IVcoie.
S'adrésser pour tons reaseigacments Aia
mairie du Havre.

—Augusle Adam, 22 an.?, convrcur, domiciiié
104, rue do Ia Maillcraye, prenait l'spérilif, lo 13
juin dernier, dansur, café de Saint-Francois, avec
nil sieur G..., navigaicur, anqucl il snhtilisa
adroitemenl, son porto-monnaie, cortiouant 20J
francs. Adam n'est pas présent a l'audience. mnis
sa cuipabilifé no fait aucun doutc. Lc Tribunal tui
ïE.lige trois caois.
— Marguerite Martel, è lr quelle lc Tribunal avait
octroyó, le 6 octobro, trois rnois d'einprisonnc-
menl pour en'.Slegu, a fail opposition, hi'er. a cc
j ugem en I, etilc a obtenu uno notable reduction de
sa peine, quinze jours uu lieu de trois mois.

mmmMoTalI
Biéviiie

Communications de In Main's. — La ren.lrée dos
classes aura lieu, a hléville, le veedfedi 16 oclo¬
bre, a l'beure réglemoolaire.
— Los bons aux vieilFards, infirmes cT. inenra-
bles, et ies allocations aux families nombreu'ses
serout üistribuês lejcudi 15oclobre, a Sheures.

Bsaupepairo
Mort au Champ tl'honneur. —Nous apprenons la
raort do M.Joseph Grenier, cohseiller municipal
de celle commune, décèdé dos suites do blessu¬
res rrquc-s a I'enncmi le 13 septembre a Bouchy-
le-Hepos iMarnei.
Nous adressons a Madame Joseph Grenier et a
sa familie noa plus sincóro3 condoléances.
Pour nvs Solda'.s. — Une seuserisfion on favour
des hlossés franc-ais a été falie dans la commune
sur llnilrativo do mm, Ghcrn'.s, maire, et Petit,

somaie
nit : la

moilié a la Sociélé. Franeaisu d seceurs sux
blesses, lc quart a 1'Ur.ion des Femmes «e France,
le quart a l'Associ'atioa (let Dimes Franqaises,
Gi dessous la lisle ties souse ipicurs : M. el
Mine Soud-.y el leurs enfanls, 22 fr."
MM. Cherfli.», maire, ; Crochcmore. adjoint;
Viui-Iird, Mmes Vallfn, ILuviile, Loisel, cha-
cun :0 fr.
MM.Francois Lobsillif. Henri Lech -tvjTier. Des-
cbamns, B -nard, Petit, Georges Feuiildlcy, Julien
Vaudiv, Fouquer, Anboa eg, Biilhsche, Heltin,
Alexandre Birji, Mmes Grenier, veuve Lefobvro,
Mlto Gosselin. ehacun 3 fr.
MM.Dubuc, Jules Lefeas, i'sbhé Barray, chacnn
4 frsncs
Mil. Thomas. Arislide Groehrnjore. Ghalot, Phil

iuslUutf-ur. Ge-Hosouscripliou &produit ia i
do 25Vfr. 75, qui a 61é_répar.lö comme si;

to

SOCIÉTÊLEDÜC&PRESSET
comprenantdeaxPliarmacioset un Laboratoire:

LAGRANDEPHARMACIEDE-SHALLES-CENTRALES
&ft, »'«e I'oHaire — JirC. JZ> ue, pharmacieu

LA PHARMACie PRINCIPALE
rS&j |ïls4ce «ie l'ÜEöieï-üïe -Viita et rue '5

3L-a. Cresset, pharmaciea

Le Laboratoire principal ei'Analyses
S, rue ËdMiardia - de -Saint- Fierre

PRODUIT^ D'TJIMS PÜRETÉ ABSOLUE
Prix ti-èsss 5S.«ysit«iïw

NOTA.— Par suite de la Mobilisation ci-'iui des titulaires. M. Pee»Bet, et d'un©
grande partie du personn'sl, la Fhariaario Principale, 28, place de l'Hótel-de-
Ville, sera fermée pendant la durée ds la Guerre

Méfiigiés «ie 1,1 He
Familie inlércssan'le, dont jrune fil e. excellente
artiste, emq premiers prix conservatoire : le pérs .
srifsto peintre, désiront doneer lh<
Piano, Chant, Peinture. S'adresscr rue Bernardia-
Saint de-Hierre, 20. <24"6z)

Octobre

Mercrcdi .

Jcudl .

Vcndredl.. tC 8 *

15 30

46 il

'13 30 — ■

TltOUVILLE

•0 30

*9 30

9 30

17 30

*16 45

Octobre

Sferrredi.
Jeudi ....
Vendredi.
En eas de jnauv
ra-.,,pv;,,!- g

13 30
3 30
6 15
•is lenn s l s

C»EV

13 43
G13
6 30
dépaits peuvent clre

hert Left bvro pcre. Mme J.evasseur,' chacun 3 fr.
MM. L' metteil, FidtTin, Cvpeniicr. Mieusemen1,
Frédérie Bertrand, Boulard, D -laune. Polycarpo
Vaudry, Lemaistre, Edouhrd Slorisse, Porei, Pa'a-
Choat. lemon, Gabriel Leehevaiüer, Millet, Au¬
gusle Baril, JlrcdeJ, Duval, Augosle Liot, Lambert,
Mme Augutte Décultot, Miles Alice hemetleil cl
Georgette Vaudry. chacun 2 francs.
Mm Dumont et Séverin Michsux, chacun t fr. 50.
MM.Drfgob, tl-.rciy, P.evetie, Brt-neL Pierre Mi-
chaux, Leopold Bersrr.nd Eugène Morisse, Lmitc
Liet, Métfére Lcbailhf, Mme veuve Décultot, Mme
llomoat, Miles Marie Lcchevaflier et Léonie Lan-
giois, chacun 1 fr.
MM.Fclix G'oehcmore, Lévaray, Lccoq, Ensuït.
Pniii.e.'t l.( febvre (ils, Pbltbert Fcuilloley, Mmes
veuves Ternon, Floury, Michsux, chacun 0 h\ 50.
M.Dtiabayr, o fr. 30.
M. ifuet, o fr. ?5
Les élóves de l'école, 4 fr. 70.

Un
les Iuscj-Um nmritiinrs
déeret viaut do decider que seront

0, il avsit dix-

conférêe tur ic

M. Guery, 26, ruc
d'infanterie.

A
a Dieppe, du 74'

Angers
M. Provost, 22, Grande Rue,
d'inftnterie.
M .Georges De.larue, de Bouen, engagé volon¬
taire au o'.i»,a reen un ècial iTÖlAisau pied gau¬
che et est retourcé au feu.
M. l'ahbé Genet, vicairc a Saint-Joseph, sergenl
chef de section de brancardier», en cauioSgè'c de-
puis lcdébut des hostilitös, a ótü tres grièvemeot
blessé a la tête, au bras el a i'aine, par un obus,
lo t" oclobro, dans les environs do p.eims.
Trensporié immédiatenient a 1' mbulance, i! re¬
prit quelques inslanls connaissance, puis tomba
dans lo coma. G'est dans eet état qu'il a fttè Irons-
porlé a l'ambiilsnce da Jonchery-sur-V'eslo, oü il
est cn irailement.

ï'o!»" les lïlessés
Le perjonne! do ia Corapagnia Générale
Franyaise des Tramways a fait uae souscrip-
tion en faveur de la Groix-Rouge.
Elle a produit nne soaims de ïo'i francs
qnl a été reperiie entre les trois sections ha-
vfaises de Ja Groix- Rouge.

considérés comme effectaant une"campagne
de guerre les offic ers, marins <t antres de
tous ceips et personnels naiiitaires relevant
du département de ia marine, et figurant
sur les controles de i'activité A la date dn 2
at lit 1914; les officiers, marins et autres de
la réserve oa én retraite des reêmes corps et
personnels appeiés ou rappeié; au service A
la date dn 2 aout ou du jour oü ils ont pris
da service.

SS«ï*fsiö
Lo steamc-r francais Moroni, arrivé au
Havre lo ft oetobrc, venant des Antilles,
avait éfé obligé de prendre l'a.de d'un rt-
inofqueur, use avarie étant survenue dans
une do ses ehaudières.

I.c Franca
Le paquebst transatlantiqae France,
«jntdc Ne^,-Yo»;jt1.est aijendu au Ilavi
t» octoDre, uaus iqr'iuA-irofe

ve-
o le

Statcivildïïhayre
NAISSANCES

Du 13 oclobre.— Simou.o RABIN, rue Rsspsi',
62 ; Gsslon filuLION, ruo' i'iadfort, 19 ; Roger LE
GAKVEiNNEl, rue Victor-llugo, 183; Andre LE-
FEBYRii, rue Julos-Mssurler, 18; Dm so MAIL-
LAHD, ruo do t'Aviation ; Roger UOURGOIGNON,
piuca GumbeUa, 16 ; Lonis LEFEÜVnE, ruc Jcan-
Jaeques-Rousseau. 45 ; Pauiette GAVELIER, ruc
üu-üénóraI-L3safle, il ; Suzanne ViGEH, rue M-
chelci, 10 ; Pasciiiae BRÉARD, rue Fesix Fauro,
54 ; Charles HÉRANVAL, rue liilaire-Goloiiibe),
30 bis ; Marie MOREL, rue Fouberl, 13.

Le dius Grand Gholx
'Mm&srJIf. TSSSSflDIEB

3. Bd de Strasbourg Géi.Soi
VOiTUKÉS lisp. SB fr.
BieycIeKcB " Tourtsie' ' fCS'
entièremeni équipies ei

Navij)ft(lou ilaiigerriise
L'umirautê arglaise annonce qu'il c-st dé-
40!mHs dan'gereux pour Hs naVirci de tra¬
verser la zone comprise entre les paral !ö!es
de Sl° 15'Nord el 51» 40' Noi'd et les longitu¬
des de I" 35' Est 3®Est de Greenwich.
Par suite, il y a lieu d'avisor les armateurs
clialutiers qu'au point de vue da 1'assuranco
sur corps con ractée par eux, en vertu des
disposition's du déeret du 13 aofit 1914, !a
zone dont ii s'agit est considérée comme in-
terdite :
S'jz-3Marie, Shaumeck, Jeanue-d'Arc, Gi-
neite, Alpha, Thassirose, Lts Baleines, Ailly,
La Go'ntre, Saint-Jacques.

La 4'onsii!hi£ie;( des
KM Spil»

La consultation aura lieu

Noüri'Issom!

provisoirement
a la Bourse, entréo place Jnles-Ferry, jeudi
15 octobre, A9 heures du matin.

Cf|i'C«sÏJ*ï*»cIlinJstéi-icHc
Circulaire relative A''interpolation Adon-
ner, aux divers points, A la circulaire du 20
Sepiembie 1914 adressée aux préfets, aux
commandants de rocrutement c-t aux com¬
mandants des réglons :
« Q'ielqu-s questions se sont posées au
snjet de lhntarprotation Adormer, sur divers
points, A la circulaire auiograplfós du 20
septembre 1914 relative aux Kmcionartires,
agents ct ouvriers des adniioiifrations publi-
ques placés dans ILfl-dation spéciale, la
non-aftectarion et Ia non disponibililé ot
remis Aia oi -'position do l'autorité rnüi-aire.
v Celte circum re doitêtre infrrprèiée com¬
me prescrivant d'une manière génerale, la
reintegration daiis ie droit commun dvout
les tonctionnairvs. agents et ouvr ers que ies
administrations publiques ne juycront pa's
strictenr.ent iudispensabies au' föncitbnnc-
ment de leur service et qu'elles auront Ade¬
signer nominativcment.
» Le 2®alinéa de ia circulaire spécifie que
le commandant du bureau de feeriitërirént
de leur résidence affectera c-tdiripera, sans
délai, les intéressés sur Ie dépot de leur ar¬
me d'or.gine Ie plas voisin, tans autres i'ov-
nialiiés. II taut entendre par IAque eet ufü-
cier supérieur les considérera comme domi-
ciiiés dans la subdivision, procédera s'il y a
lieu, a leur alftctation, Irs munira du fasci¬
cule de mobilisaiion convonable etdirigera,
sans délai, sur 'e dépot de leur arme ct'o i-
gine le plus voitin, sans aulres formalités,
ceux qui, d'oprés la clas-o A laquelloils
appaclienuent ou d'après l'einplói qui leur
est dévoiu, doivent rtjoindfe immédiate-
ment un corps ou un service.
» Enfin d'i-près le ü® alinéa de la circn-
1 i c, Ie commandant du bureau de reerntr-
inent détcnleur du ngisire irialricüic «lé-

Oü et quand souscrit-on aux Bons
de la Defense nationale ?
Oü ? Chez tous les complables de l'Elat,
receveurs des douanes, recevcurs de Ia ré,
gie, receveurs de i'enregifitremeuf, percep-
tetirs ; dans tous les guicliets de poste. Doit
on recevoir le prix d'une föurnilure, d'une
requisition, des arrérages de renles 7 on
peut dire au rcceveur des finances de pren¬
dre sur tout ou pa: tin de la scmrrie due, une
souscriplion au Trésor. Quand ? Aujour-
d'hul, deiiiain, fant que dure i'effort miii-
faire. Avec autant de facilités, quiconqno
peut sop.scriro. Qui no fonscrit pas ne rem-
plit pas tout son devoir patriotiqöé.

OECÈS
Du 13 oclobre —Reaee 30i.LV, 3 ens, ruc Plcu-
ïtïz t.5.»Louis RAMON, 66 ans. peiutre, ruo F.-

J"WeJt« FOSftEV,Ui &B?,sacs, pro¬
fession, tlospme ; Marie FRiBDUT,cponhe- t'Ali!
66 en», rentière, ruo Thiers, 24; Charles 'BOS-
QUAIN. 9 roois lii, rue Rfgnard, 44; Augustin
GUERY, 80 sup, chauffeur, rue de Normandio,3V2-;
Raymond MARIE, 2 mois f/2, rue dc Gonsiaa-
tiae, 0.

KILITAIRES
Fmlle MRniOT, 43 ans, sobfat au 129»d'infahte-
rie, s Sainl-Gcrmei" (Oisc), Höpilel militaire n* 8 ;
Paul HENDRIG1IS,30 ans, so'.dat aitomand au 82»
d'infanterie, ASondershsusen, ilospics Générai.

KOUVELLES MARïTJMES
Le st. fr. Ree-hambeun, ven. du Havre, estarr. a
New-York, le S3oct., a 6 hemes.
Le st. IV.Afrique, all. du Cargo. etc. a Bordeaux
et Havre, est rep. fle Gasahtaoca ie 12 oct.
Le si. fr. Amiral lla-meün, a!l. ds la Góiod' Afri¬
que, e'c. au Havre, est rep. dc Pauillsc lo 12 oct.
a fl heures.
Le st. fr. Ilaul-Bi ion, ven. de Bordeaux, est sit.
a Rouen le 12 oet.
Le si. fr. Amiral-Troude. ven. du Havre, elc
est arr. ó Santos le li oet.' et a suivi te 12 pour
Moale-VIdeo.

ftSvÉIMEMElWï'S DE HÏS3ÏS.

de snite des ï.ivi-eiars
sschant soigaer ks ebe-
v-ux et ooi naissant parfai-
temectia ville til la ban-

iieuo. lüuulo de se présenter suns sérieuses réfé-
rcccca.— Prendre i'adresse au bureau du journal.

f3. 14 (2420Z)

ir C-arQond'Entrepot
p£ biea au courant

S'adresscr S, rue Bayard.
du travail.
(24451

raumiNE (a). — Le si. sng Eglantine, ven. de
SundeiTsnd, qui s'étail èchoué sur Middle Gross
Sand, a élé rer.lloué, le 10 oef., avec l'aido do
trois rempiqucurs et. d'un bateau de sauv toge,
aprés jet 'd'environ 240 tonnes de son charge-
menl. Ge steamer eat arrivé au llavre, lc s2,
dans l'après-midi.
SAUTEniVLS(si. — Lo st. fr. Saukrr.es, cllanl de
ltouen <1Bordeaux, ost ertiré en reiache au lla¬
vre, remorque par une Abeilie Son gouvcmail
a élé cridoiiiiuagé irgèfcmerit par suile d'un
beur! eonire uno berge, en descendant la Seine.
Lo Sauternes est eutré en c le-séchc poor y
subir les rép8raiions néccsssires ; il ca sorlira
prob.tblemeiit la f4 courant

SJfïSjrr&ïïfi'spfeL© zSsi
4 b. 33PLEiNEMER

BASSEMER
Leverda 3c!eiL.
Conc.!>.X\Sol?!!..
Lov.dei» Luns..
'oa.de la 1una,.

f- 17 h.
if h.
— b.
6 il. )9
17 U. 13

13'h. f3

23
45

2 4 Oetohre
— fiautoa? 6 » 05

LaMateonUBAiJöelRENODX,doVsrsalilss
PFrll Aiyftf? ICS Ouvplci-8 ïdJiax-i-oiis
IPÜihAifti/Ei a la roue et a Ia caisse.
et Ouvriera pouf machines Oaiils. (2384) '

CHAERETISE- LI7EEUE
eonnaissant hien la ville et mu ti do (rés bonnes
references, est domandé Malsoh O. CEliZFBOSC
80, rue Victor-Hugo. iï447j '

FOMMES A CIDR1
Premiers Crus do la Vallés d'Ango

Eueore dispoeibks sur place, 100
des premières, blen saines.

S'adresscr a Robert DüBOSQ, ruo Ojmbotta.
106, Saavic. (24Siz)

rasierc»

15

N.L.
P.Q.
P.L.
D.Q.

f9 oct. a 6 b (3
55 — a 10Ti 51
ï ivrv. 4 23 n. SS
0 — 4 2) ii 46

JPOA*!' «.Itï Ü.llï

Oct.
13 St.

Navirew Eatréa «en. tit.
ang. Ada Southampton

— it ang. Norman-nia Southamplon
— st. fr. Amiral-Nielly, Pellé Breit
— st. fr. La-Dvts, Abrehrui Caen
— sloop fr. Ste-Suzanne, Mörio Cam
— st. fr. Ssduvtlk, Iluon Trouvilo
Oct. Par le Gaual de Taaearvllle

®p«eialité de ï>ets.il
A L'ORPHELINE, 13-15, rue Thiers
St-Hfi eamplet esi 19 heerea

Sar dcmaaüfl, ar,.', miti6c au fisuil porta 8
«uuilr a Qousicüe
TELEPHONE S3

OSSÈQUES DE SOLDATS
Los obsèqnes du soldat Emiie Ilenri MÉ-
ntOT,du l2ij®d'infanterio, liatif de Bolbfc et
domieiiié a Saint-Öerinain (Öise), anront lieu
demain jeudi, 7 it. 1/2 do matin, A la cha-
nelle de ï'ilöpilal 1.®8 (Lycée de garcons),
2, me Anceiot.

L'HERilTSflE#
Anlisoptiqnc Eticrgiquc et llapide
PaODUfT KLECTROLVTIQUE

G-uérisoarapids des PJaleaenBlessures
RiGOUREUSEISENT KEU.TRE

Sans aucun danger — ni toxique
ni poisOn
En Ve«te

h P)M£.Rf Pa ft® 14: Place des Halles-Centrales
' rlfêAGLOl « - HAVRE ,'i'èlóph. 8.20,

. TRÏBUNAUX
Au TribunalCorrcctionne!

Vols
— Mnlhilde-Marie Domeugeot, 42 ans, phologra-
phe. a négligé de p.-.ycr ie cache- corset qu'el'e
prit, le 23 soplenr brc dernier, dsns un grand in-ga-
sio ; a l'audience, elle rxprime des regret» »» peu
tardifs. Klle atlrape auifiz ; jours.

Mort au ChampcVHonnour
iü. le Docteur LEQGY,Chirurgien des Höpi-
t-iiix, et /Hm'LEPOY, Parenls ;
jB"»CensoièosLEHOY;
M René LEiWY. ses Sosur ct Frère;
S'. et /?/'" Leen GY:
M. ét SP" Henri GY;
Si. et ftF' Augil. te HRAHTZ, 'ses Ohclcs Ct
Tantes;
li', ei .#«• Df.LAC.DURTet ieurs Enfants ;
hl. et hi'" LQNGUETe! leur Enfant ;
St»" Jeanne Eti aheilt, Hélénevl Christians Cl':
MM Henri ét Leon 6Y ;
ti «• NEPnu :
iïn' CACHIARD.ess Cousins el Cmisines;
Los Families LE CHAPELAtN.DURAND, 8RE-
GEDN.YOSG/fN,NiCQel DELESQUtS;
Al. Gebrges KRANTZ;
Ld.Jt ft!-" ÏASSE, ses Amis.
Oailfi d iiicur de vous faire part dé la pprle
cruelle qu'ils Viennent d'éprouver en la per¬
son r.e de
Pierre-A feed-Henri LER0Y
Soldat au 33' d'iiifir.Uiii

tombé glorieusement su cttamp (i'honneur. Ie
lö sepietnbre 1914,au Pont dé Courcy, p'rós
Reims, dans sa 20» annèe,
Et vous prioht d'. ssister au service qui aura '
lieu ie jeudi 15 oclobre, a 10heures 1/t du ms-
lin, cn l'église Sainte-Anne.

PnexBinsoarleHeessdesmi«.
Vu los circonstances actaoiles, il ne sera
pas envoyé do lettres d'inviiat.oii, le
présent avis en tenant lieu is. a ,2431)

La CompagnieEuropéennedu Gas
a I'honneur d'informer su clienléle qu'èh r-ison
dos grandes difficultös a so procurer' Ie charbon
et des prix plus clevéi du fret et assurances, elle
se voit oans l'ubtigniion d'augmetilor de « «V. 10
centimes par hrctö les différenles qualitéa
de coke.
Celle siigmefitstton he sera appliquée qu'i par-
tir du i,r novernbre. R li. 14 ,24(j7)

12 pén. beige Experience
— pén. beige liluf
— pen. beige Julia
— r.én„ helse Av.iT-v, . éér.-- errr-v,
—p3S?Bêlje Fa itólDr., ;rrr;
— pén beige Partout
— pén. beige Demo-,qutr
— pêh. beige Acs U't■ker
— péa. be.'ge lluin n'-.lé
— pén. totg ■Minidor
— péu. bege Louis.".,
— pén. beige Wandeissèl
— ch. fr. Zimbiïe
— Ch fr. Voltaire
— ch fr. Bu'garte
— eh. fr. Express- 1
— ch. fr. SI rne
— cb. fr. Act'/
— st. fr. Rhone
— st. fr. Est
Oct. Sur Kade
13 st. ang. Tiara
— s'. ang. lleilorado
— si. holt. Maalstee dij k
— st. arg. Pennine-Rarige
— SI. ang. . iViiitifièld

Rouen
.Rouen
.P.ourn
.Kown

; r.-rrrrTHoyCK
Rouen
Houc-n
noueo
Rouen
Uoüeji
Rouen
.Rouen
Rouen
Rouen
Rouen
Roden
Rouen
Rouen
Rouen
Rouèn

. .. .Galveston
. .New-Orleans
. .Now-0 leans
Baltimore
Savannah

PfiÊTSa ACHAT
d'OBLilG-ATIONiViiiedeParis,Grédi!Foseter
el VAfill'ftSÉT11AN0ÈÜES
S'adrc'sser oifico Industrie), 60, rue
de Saint-Queblin,de 3 a 6 i eure?. (2tö5z)

MOBILESD'QGSASIOïl
S/it (2 pérsonncS) cm'ré, Soaiui'er, Matr-las, Tra-
viTiio, 2 OreiLers, «O fr. — Lil- Gage 1 3 ft-
2 personne.?, 20 fr. —Maiclas xareob, 15 fr. et
20 fr. npufs. — ïVuu-iieoux et Cuisiuièjvs
3D fr, -SO fr. ct aO Jr. — Machiae u coudre
Singer, 25 fr.—Bureau acajou, 30 fr — BuY-
fet a credence en cbéae, -SOre, — Armoire (2
portesj 'iOfi.— Basscnie (iö kilog. et poidsi 20 fr.
©O, Pao 'i'SïiéBitt, ÏÏDVI-e. (2tu4z)

Oct. iVavires Soriis
12 St. nng. Cccsorea, Smith
13 st. ho;l. Ojsterdijk, Seblog!
— st. ang. Keytngham
— St. fr. Deux-Frères, Lepaumior. .
— st. fr. HtrmHeUe. Siarziu
— St. fr. La-Hcve, Yanypre
Par le Canal dc Taocarvilie

12 ch. fr. Rniemais-8
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— Cli. fr-. pivoine
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ÜOTET, dentists
rue ce la Bourse. 17, rue Harie-Thêrése
RefaitlesDENTIERSCASSÉSobma!talisaiü&urs:
Reparations en 3 heures et Den tiers liaut et :

Denis a 1f. SO- bents dc Bp' of.-benliers 5ep T
•>3f.Dentiers haul et. bas de 140WVOf..tie 260p' lOOf.■
Metfèlesüeureasx,Oestierssansplaquenicrsotels1
1 «urniSBour oc l'lb\!Oi\ liCOXOJIIQBE

ExfracücngratuitspourtossiesMilitates
JD ( )

[
en toute garantie, tres Ijohji
Chevn! de 4 ans, pour tous
genres de services : Broueitiers.
urasseurs. cheval de flèche et

aulres. — S'8drcssi:-r a M. TERNON,Poni-Soquenee,
boulevard tt'll&rfigur, Gravilfe-Sainte-Honoriae.

(2)52)

s *mb!e
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AVISL'lVERS
Lc-s plexites annonces AVfiS ïiHVEMSs
maximum six li$nes som iarifé ss S fr. SO
chacue.

22ans, genre femme de charn-
bro, ftjnoahssant cuisine botir-
geoise, au courant du se:r-
vice, demshde Piaoó.

S'adrcsser au bureau du journal. (24 oz)
JÏ1IfillE

OüVfiarsCordsnniars
pour la durée do ia guerre
ïrevai! -ti faire ctuz soi.

R en » fournir. Travail nayé de 6 ii 8 f", par jour,
suivant rpiiludes. — S'adresser, 66et68 rue do
Normandio, Havre. 13.14(5424?.)

pour

nu courant
S'sdrosstr au bureau du journal.

Brasserie de G'dre,

GARCON
ZN»1T>'* »» f r> rdu" service

(2i3(z)

JFÖ«Jl>ï6.EiS
MiiSisSs et ©valles

B'al do neuf, de !0Óa 900 litres, a vendee cn-
ou séparóment. — S'adressei' bureau du

I2448Z)

Ï.OIJKIt
avec jardin : 9 oièees, eau»
gaz, éleclricilé. Loyer peu
elevé. Libre de suite.
Prendre l'adresse, rue

(2416)

A.

J1
Ernest-Runaa,

AVIS UTILE
Le véritabie Cataplasrne de I'ex
Curé de Horsfleur guerit llbamal'sme,Sciali-
que,Mauxde reins,Toux,fironcliile,ele. Ginqaantft
ansde succès. des ïDilliers de guérisons out
prouvé son eliicacité. Pour!cveeevoirfranco,ea-
voycrwandaldeOff.80, pharmacieGl'lLLOl'ET,191,
ruc dc Normandie, le Havre.

Me (5856) ,

LE

(Autrefois 19 et 74. rue G'Ltretai)
est t:r"£S,:o.ss:£'ê:r'ó

31, RUE DE METZ
livrables !e jout- luêihc

lliLt « «IJ6I0 Reparations on S heures
SsiraetiocsgratuitsspourlesMilitaire»

LMeS(Jo(>4

m "PRODMTSMllÜ
AVOnrcS,TÖ5RTEAUX,MSiS,8IC,

CompagnieKormancle
DE NAVIGATION A VA3PEUR

entre
LE HAVRE, HOKFLEUR,TROÜVILLEEf CAEN

Octobre

Morcrcdi.. 14
Jnidi 16

Vendredi.. 16

It* VUE

IS »

« If

IIUMI.MB

7 IS

8 30

45

17 30

17 30

18 15

III JEBftïfloSlE
!• £98su18 do 16 a 1/ an s, pour Is

BouCheriv,
Pieudre I'adresse au bureau dn journal. (2449z,

03ST DElvdCAjSTDE

UPI CHARRETIER
ires sérieux, muni des mellleures references.
S'adressei-,20,rue U'E'.retat.

cSIAUTESpourVÖLA1LLES
(ï*onte et Ebgi-ulSseaieh I )
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0.8.10.12.14 (1753)

JtAVnte
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35, rue Kontenelle.
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